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Le mois de janvier 2026 marque un moment 
hautement symbolique dans l’histoire de la san-
té au Québec : le centenaire du transfert des 
premiers patients et patientes malades vers le 
nouvel « Hôpital du Sacré-Cœur de Montréal 
pour les tuberculeux et les In-
curables ». Cet événement fon-
dateur a donné naissance à un 
établissement qui deviendra 
plus tard l’un des pôles ma-
jeurs dans le domaine de la 

santé au Québec. 

Fondé en 1926 par les Sœurs 
de la Providence, cet hôpital 
répondait à un urgent besoin 
ayant surgi lors de l’incendie 
en 1923, qui avait ravagé     
l’Hôpital des Incurables. À une 
époque où les épidémies 
n’étaient pas rares et où les 
maladies étaient souvent incu-
rables,  au cœur      de cet hô-
pital se trouve une véritable 
histoire d’amour : l’amour du 
prochain, un amour qui se tra-
duit en actions concrètes, en 
soins, en présence et en soli-

darité. 

Le centième anniversaire de 
cette institution constitue également l’occasion 
de revenir sur l’héritage spirituel et social laissé 
par la bienheureuse Émilie Tavernier-Gamelin.        

Les valeurs transmises —sa manière de voir 
l’autre, de comprendre sa souffrance et d’y ré-
pondre avec tendresse, dignité et détermina-
tion— ont guidé les religieuses de la congréga-
tion des Sœurs de la Providence, qui ont donné 

naissance à cette œuvre. 

Un centenaire pour honorer un 

héritage vivant 

Pour préparer les célébrations 
du centenaire, le Centre Émilie-
Gamelin et le Service des     
Archives historiques Providence 
ont été invités par l’équipe   
organisatrice de ces évène-
ments à collaborer à une vaste 
recherche en vue de colliger 
des documents historiques et 

photographiques. 

En feuilletant les documents 
d’archives, les chroniques et 
photographies anciennes, il a 
été possible de non seulement 
redécouvrir la profondeur de 
l’engagement des Sœurs de     
la Providence, mais aussi d’ap-
prendre un fait particulière-
ment révélateur : la présence 
de patients originaires de 
Chine, de Syrie et d’ailleurs, ce 

qui témoigne du sens profond du devoir des 
Sœurs de la Providence et de leur engagement 

mailto:lotero@providenceintl.org
https://providenceintl.org/cat/echos-demilie/
https://providenceintl.org/centre-emilie-gamelin-et-musee/
mailto:ceg@providenceintl.org
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à accueillir sans distinction de race, d’origine, ou de croyances. Cet 
esprit d’universalité, rare à l’époque, révélait de nouveau leur en-

gagement compatissant envers les personnes les plus vulnérables.  

En outre, cette plongée dans le passé a permis de mesurer 
l’ampleur des gestes posés au fil des décennies, lesquels ont fa-
çonné l’identité même de l’hôpital que nous connaissons aujour-

d’hui.  

Comme vous noterez ci-dessous, les statistiques de la première 
année d’ouverture de l’hôpital (1926-1927), offrent un éclairage 
précieux sur les débuts de cette œuvre des Sœurs de la Provi-
dence. Ces données permettent de contextualiser l’ampleur de la 
Mission accomplie dès les premiers mois d’existence de l’Institut et 
mettent en évidence la charge de travail et la détermination du 

personnel face aux besoins criants de l’époque : 
 

Statistiques de janvier 1926 à janvier 1927  

• Affiliation avec la Faculté de Médecine  
      de l’Université de Montréal : janvier 1926 

• Transfert de premiers patients malades : le 27 janvier 1926 

• Personnel religieux : 92 religieuses 

• Infirmières laïques : 16 

• Infirmiers laïcs : 13 

• Personnes malades admises à l’hôpital durant l’année : 824 

• Personnes malades soignées à l’hôpital  
      en date du 31 décembre 1926 : 395 

• Visites à domicile de personnes malades : 105 

• Repas donnés aux personnes pauvres : 1 200 
 

 

Des accomplissements marquants au fil des décennies 

Dès son ouverture, l’Hôpital du Sacré-Cœur de Montréal s’impose 

comme un lieu d’innovation médicale et d’enseignement. 

L’établissement devient affilié à l’Université de Montréal et se 
transforme progressivement en le plus important centre d’ensei-
gnement universitaire du Québec dans le domaine des maladies 

pulmonaires.  

Cette collaboration favorise un essor considérable de la recherche 
et de l’expertise clinique. Parmi les innovations majeures, on 
compte le développement de la chirurgie pulmonaire, les pre-
mières bronchoscopies avancées et la création du premier dépar-

tement francophone de chirurgie thoracique au Canada.  

Les Sœurs de la Providence ont également contribué de manière 

déterminante à la formation du personnel soignant : 
 

1929 : l’École des infirmières de l’hôpital s’affilie à l’Université de 
Montréal, renforçant ainsi la qualité de l’enseignement et 
l’intégration académique ; 

1950 : ouverture de la première École d’infirmières auxiliaires au 
Québec, une avancée majeure pour cette profession ; 

1951 :  l’établissement obtient le statut d’hôpital général, reflétant 
l’élargissement du rayonnement de sa mission et de ses 
services ; 

1952 :  ouverture du département de soins obstétriques. 
 

De 1926 à 2026, l’Hôpital du Sacré-Cœur de Montréal a traversé 
un siècle de défis, d’innovations et de transformations profondes. 
Porté par la détermination et la charité des Sœurs de la Provi-
dence, cet hôpital, né de l’urgence et de la souffrance, est devenu 

un centre de référence en enseignement, en recherche et en soins 
spécialisés. Son centenaire se veut plus qu’une commémoration, 
c’est un hommage rendu à des milliers de soignants, de bénévoles 
et de patients, ainsi qu’une occasion de souligner une vision huma-

niste qui continuera d’inspirer les générations futures. 

Dès le mois de mars 2026, une exposition commémorative instal-
lée dans le corridor menant à la cafétéria de l’hôpital, permet à la 
communauté hospitalière, 
aux familles, aux patients et 
au grand public de décou-
vrir, à travers les grandes 
étapes d’évolution de l’insti-
tution, un siècle d’histoire et    
d’humanisme. De plus, les 
contenus médiatiques qui 
retracent les moments clés 
de l’histoire de l’hôpital, 
diffusés durant toute l’an-
née 2026, seront acces-

sibles à tous.   

De 1926 à 2026, de la lutte 
contre la tuberculose à la 
médecine moderne de 
pointe, cet hôpital demeure 
une œuvre pérenne d’un 
héritage exceptionnel : celui 
des Sœurs de la Providence 
qui, inspirées par leur     
fondatrice la bienheureuse 
Émilie Tavernier-Gamelin, 
ont choisi de répondre à la 
souffrance par l’amour, la 
compassion et le respect de 

la dignité humaine. 

C’est un rappel vibrant que 
la charité, lorsqu'elle est 
incarnée avec courage et 
vision, peut transformer des 
vies et continuer à travers 

les générations. 

 
 

Nancy Prada  
Coordonnatrice  
Centre Émilie-Gamelin  

 
Source :  

Chroniques de l’Hôpital du Sacré-Cœur de Montréal, Cartierville  
(De janvier 1926 à janvier 1927) 
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Le 21 février dernier, nous avons eu le privilège d’accueillir 
un visiteur dont la présence revêtait une signification toute 
particulière puisqu’il s’agit d’un descendant de la famille 
proche de la bienheureuse Émilie Tavernier-Gamelin. 

Ce fut un moment profondément émouvant pour sœur   
Karin Dufault et moi-même de faire la rencontre de 
M. Nicolas Vadeboncœur. Par les sou-
venirs transmis à travers sa famille et 
par les artefacts généreusement     
offerts en don, c’est une part vivante 
de l’histoire qui s’est présentée à 
nous : une cuillère à soupe avec 
l’inscription « V Gamelin », ayant 
appartenu à Émilie entre 1827 et 
1843, ainsi que le livre « Vie de Mère 
Gamelin », imprimé à Montréal en 
1900. 

Au fil des générations, sa famille a su 
conserver avec soin ces objets pré-
cieux, les gardant comme témoins tan-
gibles d’un héritage familial profondé-
ment respecté. La mémoire d’Émilie 
s’est également transmise d’une      
manière touchante dans la famille, à la 
demande de Sophie Guilbault, l’une 
des nièces d’Émilie, qui chérissait le 
souvenir de sa bienheureuse tante, 
Mère Gamelin (née Tavernier). Le nom 
de famille Gamelin a été ajouté 
comme prénom à son arrière-petit-
fils, en 1904. Depuis lors, soit trois  
générations, Gamelin est un prénom 
qui est maintenu et donné aux gar-
çons de la famille, perpétuant ainsi le 
souvenir et l’attachement à cette 
« Grande dame de Montréal ».  

Le temps d’une visite, un pont s’est 
naturellement tissé entre le passé et le 
présent, nous rappelant que l’héritage de la bienheureuse 
Émilie Tavernier-Gamelin ne se limite pas aux archives ni 
aux objets conservés, mais qu’il continue de vivre dans la 
mémoire et les gestes de ceux qui portent encore aujour-
d’hui son histoire. 

Nous avons le plaisir de partager avec vous, le témoignage 
offert par monsieur Nicolas Vadeboncœur, à la suite de sa 
visite au Musée des Sœurs de la Providence. 
 

Nancy Prada 
Coordonnatrice  
Centre Émilie-Gamelin  
 
 

Bonjour, 
Je m'appelle Nicolas Vadeboncœur. Je suis descendant, de la 
septième génération, de Marie-Josephte Tavernier, la sœur de 
Mère Gamelin. 
Dans ma famille, une cuillère ayant appartenu à Mère Gamelin 
ainsi qu'un livre relatant sa vie se sont transmis de génération en 
génération. Lorsque mon père, Gamelin Vadeboncœur, est décé-
dé en novembre 2024, ces objets m'ont été légués. N'ayant pas 
d'enfants, j'ai pensé qu'ils seraient mieux conservés et protégés 
auprès des Sœurs de la Providence plutôt que de rester dans une 
boîte oubliée lorsqu'un jour je devrai quitter ce monde. 

J’ai donc communiqué avec la Congrégation, dont l’intérêt             
bienveillant à mon égard et à l’histoire de ces objets m’a profondé-
ment touché. J’y ai appris que la cuillère était particulière :   Émilie 
gravait ses ustensiles à l’époque où elle était mariée, puis plus du 
tout après la fondation de la congrégation. Par conséquent, l’usage 
de cette cuillère se situe entre ces deux périodes, alors qu’elle       
était veuve, car elle porte la gravure « V Gamelin » (pour Veuve     

Gamelin). Malheureusement, malgré mes 
recherches, nous n’avons retrouvé aucun 
autre ustensile. 
J’ai ensuite été invité à me rendre au Musée 
des Sœurs de la Providence pour y déposer 
la cuillère et le livre. Je me suis dit qu’il était 
possible que ces dernières n’aient pas cette 
édition. En effet, elles en possédaient un 
exemplaire, mais très utilisé et rempli de 
notes manuscrites au crayon et à l’encre. 
Je leur ai donc remis le livre, qui avait été 
restauré en 1980 par mon parrain, Robert 
Boulanger. Il avait réalisé un travail remar-
quable : une couverture en velours bleu 
royal ornée d’un médaillon à l’effigie de 
Mère Gamelin. En plus, le livre a les pages 
intactes et sans annotations. L’ouvrage 
contient même, entre ses pages, un peu de 
plâtre provenant du tombeau de Mère      
Gamelin, ce qui accroît encore sa valeur 
symbolique. On m’a confié qu’il serait expo-
sé au musée. Ainsi, lors de votre prochaine 
visite, si vous voyez un beau livre à la        
couverture en velours bleu royal, sachez 
qu’il a été entretenu et transmis avec amour 
et précaution.  
J’ignorais moi-même l’existence du musée 
avant de prendre contact avec les Sœurs de 
la Providence. Lors de ma visite pour y    
remettre ces objets, j’ai été à la fois surpris 

et profondément touché de découvrir tout le travail accompli 
pour préserver la mémoire de Mère Gamelin et de ses œuvres.    
J’y ai redécouvert la force, la bonté et l’amour qu’elle portait aux 
plus démunis : femmes itinérantes, enfants malades et               
personnes vivant avec divers handicaps. 
Le musée regorge d’histoire montréalaise et témoigne du          
parcours remarquable de Mère Émilie Tavernier-Gamelin, ainsi 
que des épreuves qui l’ont menée à fonder une œuvre venant en 
aide aux personnes dans le besoin, ici comme ailleurs dans           
le monde. 
Ce fut pour moi une expérience touchante et enrichissante.           
Je vous invite donc chaleureusement à visiter ce musée, à la fois 
beau, inspirant et profondément humain. 
Un petit geste de bonté peut avoir un grand impact sur le            
bien-être des autres. 
 

Nicolas Vadeboncœur 

fb.com/musee.providence 

SP International-Internacional  

https://providenceintl.org/centre-emilie-gamelin-et-musee 

YouTube | SP International-Internacional   

https://www.facebook.com/musee.providence
https://providenceintl.org/qui-nous-sommes/
https://providenceintl.org/
https://providenceintl.org/centre-emilie-gamelin-et-musee/
https://www.youtube.com/@spinternational-internacio4852
https://www.youtube.com/@spinternational-internacio4852
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Bénédictions en cette nouvelle année 2026 qui n’a pas 
tardé à s’installer dans nos vies ! Dans ce numéro 
d'Échos d'Émilie, nous vous donnerons les dernières 
nouvelles de la Cause de la bienheureuse Émilie Taver-
nier-Gamelin. Nous vous dirons aussi comment la bien-
heureuse Émilie a été commémorée de manière très 
spéciale au Centre international Providence Noël     
dernier. 

Dernières nouvelles de la Cause 
 

Démission du postulateur 

Dans notre dernier numéro d'Échos d’Émilie, je vous ra-
contais que j'avais eu l'occasion de rencontrer au mois 
de mai dernier, le frère Luigi Guarneri, fsc, postulateur 
de la Cause de la bienheureuse Émilie-Gamelin à 
Rome. Il m'avait alors fait part de sa santé déclinante. 
En juin 2025, sœur Alba Letelier, supérieure de la Con-
grégation, a reçu une lettre de démission du frère Luigi 
en tant que postulateur, faisant suite aux recommanda-
tions de ses médecins vu son état de santé. Le frère   
Luigi avait été nommé postulateur en septembre 2017, 
fonction qu’il a occupée jusqu'en septembre 2025. 
Pendant cette période, il a visité le Centre international 
Providence et le Bureau de la Cause à plusieurs            
reprises, notamment en 2024. Nous lui sommes recon-
naissantes de l'intérêt et du dévouement dont il a fait 
preuve en tant que postulateur pendant toutes ces an-
nées, non seulement pour la Cause de la bienheureuse 
Émilie Tavernier-Gamelin, mais aussi pour d'autres 
causes de saints canadiens.  

Un nouveau postulateur sera nommé une fois que l'en-
quête diocésaine de Montréal aura eu lieu. 
 

Enquête diocésaine sur le présumé miracle 

À la mi-août 2025, nous avons été peinées d'apprendre 
que l'abbé Aleksander Dudik, prêtre, canoniste, prési-
dent de l'enquête diocésaine et vice-chancelier, avait 
été réaffecté à une paroisse et n'était plus responsable 
de l’enquête. Par conséquent, l’enquête diocésaine, qui 
devait se tenir en septembre 2025, a dû être reportée. 

Nous avions collaboré avec l'abbé Dudik depuis le dé-
but de l'année 2024 en vue de préparer l'enquête. 
Nous lui sommes donc reconnaissantes du temps et de 
l’énergie consacrés à faire avancer la Cause, notam-
ment son aide dans la célébration eucharistique qui a 
marqué l’ouverture du processus d'enquête en octobre 
2024. 

En février 2026, l'archevêque Christian Lépine a nom-
mé l’abbé Julien Huron prêtre diocésain responsable 

de la Cause. Il travaillera en collaboration avec l'abbé 
Claude Ngodji, canoniste.  

Nous vous demandons de continuer à prier pour 
l'avancement de la Cause. Nous vous demandons éga-
lement de prier pour qu'un autre présumé miracle attri-
bué à l'intercession de la bienheureuse Émilie soit por-
té à la connaissance du Bureau de la Cause. Tel qu'indi-
qué à la dernière page de chaque parution du bulletin 
Échos d’Émilie, de nombreux petits miracles continuent 
de se produire, même s'ils ne répondent pas aux cri-
tères requis pour être considérés comme inexplicables 
(i.e., inexplicables par une intervention humaine). 
 

Noël dans le Montréal d'Émilie :  

Quand la simplicité illuminait les fêtes 
 

Même si Noël semble déjà loin derrière nous, le fait de 
partager la façon particulière comment il a été célébré 
cette année par les collègues du Centre international 
Providence pourra raviver l'esprit des fêtes dans le 
cœur de tous nos chers lecteurs et lectrices.  Le comité 
d’organisation a choisi le thème suivant : 

 

En accord avec ce thème, nous avons essayé d'imagi-
ner comment Émilie aurait décoré.  Au Centre interna-
tional, toutes les portes des bureaux ont été ornées de 
branches de conifères et de pommes de pin fraîche-
ment cueillies dans les jardins du Centre, ainsi que des 
étoiles et des flocons de neige     découpés dans du  
papier kraft brun et suspen-
dus à l'aide de fil de fer fin. 
Émilie n'avait pas à sa dispo-
sition les décorations de 
Dollarama, et nous non plus      
cette année. Des matériaux 
simples et faciles à trouver 
sont devenus magnifique-
ment décoratifs !    

Programme 

Le matin du 16 décembre, 
tous les collègues du Centre 
se sont réunis avec leurs invi-
tées, les sœurs de la Maison mère et de Providence 
Émilie-Gamelin, pour leur offrir un spectacle théâtral 
sur le thème ci-dessus. L'équipe du département de 
Communications, chargée de coordonner la célébra-
tion de Noël au Centre international en cette occasion, 
avait effectué des recherches sur la simplicité des         
célébrations de Noël dans les années 1800. Ils ont      

Dernières nouvelles de la Cause  
de la bienheureuse Émilie Tavernier-Gamelin  

et  

Noël dans le Montréal d'Émilie : Quand la simplicité illuminait les fêtes ! 
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rassemblé des photos historiques de Québec et de 
Montréal à cette époque, lesquelles ont été projetées 
sur écran alors que nos propres acteurs et actrices, vêtus 
de costumes d'époque, jouaient ce qui était raconté. Il 
faut se rappeler qu’à l’époque, les vêtements n'avaient 
pas de fermetures éclair ; les pantalons étaient mainte-
nus par des bretelles et des boutons ; les robes tou-
chaient le sol, et il fallait se couvrir la tête d'un chapeau 
ou d'une casquette pour assister à des événements       
officiels.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les images projetées à l'écran pendant le programme 
nous ont permis de comprendre à quel point Émilie a 
fait preuve de courage, de détermination et de con-
fiance en la Providence pour accomplir tout ce qu'elle a 
fait avec si peu de ressources, d'abord en tant que 
laïque, puis en tant que fondatrice des Filles de la Chari-
té, Servantes des Pauvres, connues plus tard sous le nom 
de Sœurs de la Providence. 

Ainsi, les invitées ont virtuellement parcouru les rues de 
Montréal avec Émilie, se remémorant ses nombreuses 
œuvres en faveur des plus démunis. L’histoire d'Émilie a 
suivi de près celle du développement industriel et com-
mercial de Montréal au début du XIXe siècle. À l'écran, 
nous avons vu le premier bateau à vapeur construit à 
Montréal et le premier chemin de fer reliant La Prairie et 
Saint-Jean. Nous avons aussi vu l'ancienne église Notre-
Dame, où Émilie a été baptisée, et la Place d'Armes en 
1824, lieu qu'elle avait l'habitude de fréquenter. 

Nous avons vu la première Banque de Montréal, sise rue 
Saint-Jacques, et le bureau de poste, situé en face. Nous 
avons appris que le soir, les rues étaient éclairées par 
des lampes à huile de baleine, et que des gardiens de 
nuit assuraient la sécurité. Aussi, que la rue Saint-Paul 
était la principale artère commerciale, tandis que la rue 
Notre-Dame était une élégante promenade pour l'élite 
montréalaise. Nous avons vu le port où Émilie accueillait 
les immigrants et où elle et ses sœurs soignaient les    
nouveaux arrivants malades. 

Au Québec, dans le temps d'Émilie, Noël était demeuré 
une fête strictement religieuse. Après un repas assez  
généreux la veille de Noël, la famille se rendait à la 
Messe de minuit, suivie du réveillon. Le sapin de Noël 
était alors décoré de guirlandes de pommes ou de     
canneberges, d'épis de blé et de coquilles de noix    
remplies d'huile, lesquelles servaient de petites lampes.  

Une crèche en bois ou en céramique occupait égale-
ment une place particulière. Le sapin n'était apporté 
dans la maison que la veille de Noël. Les cadeaux, 
simples et pratiques, n'étaient pas offerts à Noël, mais au 
Jour de l'An.  Il pouvait s'agir de chandails tricotés à la 
main ou d'autres vêtements faits à la main, de bonbons 
durs au sucre d'érable et de tissus.    

Nous imaginions Émilie rendre Noël spécial pour les 
personnes qu’elle assistait, les aidant à être encouragées 
par l'amour que la venue du Christ signifie pour tout le 
monde. Dieu nous a tant aimés qu'il a envoyé son Fils 
unique vivre parmi nous et nous montrer comment nous 
aimer les uns les autres. 

De nombreux plats traditionnels étaient préparés pour 
le repas de Noël et le réveillon du Nouvel An, tels que la 
tourtière et le ragoût, ainsi que l'oie rôtie ou le jambon 
et les saucisses, la purée de pommes de terre riche et 
onctueuse, les légumes marinés et les desserts clas-
siques comme les beignets à l'ancienne, le sucre à la 
crème et les tartes aux pommes. Dans les familles nom-
breuses, les préparatifs commençaient tôt pour pouvoir 
nourrir tous les membres de la famille. Dans le cas 
d'Émilie, elle devait nourrir toutes ses chères dames 
âgées, Dodais et sa mère, les enfants orphelins et 
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d'autres personnes sans famille... et lorsqu'elle est deve-
nue Mère Gamelin, ses sœurs se sont ajoutées à la table.   

Après le festin, tout le monde se réunissait pour jouer 
aux cartes, chanter, danser et surtout raconter des       
histoires. La transmission de ces histoires a contribué à 
préserver la langue, les coutumes et la culture du peuple   
canadien-français, un peuple travailleur et joyeux. 

En parlant de chanson, dans le cadre du programme, la 
chorale formée de certains membres du Centre interna-
tional Providence, vêtus de costumes d'époque, a diverti 
les sœurs avec des chants de Noël qui étaient populaires 
à l'époque d'Émilie. Parmi ces chants figuraient Guillô 
prends ton tambourin, Nouvelle Agréable, Entre le Bœuf 
et l'Âne gris, D'où viens-tu, bergère, et le magnifique     
Ô nuit de paix. De nombreuses sœurs invitées se sont 
jointes aux chants en affichant de grands sourires. 

 

À la fin du programme, avec une image de Montréal    
recouverte de neige en 1850 projetée à l’écran, nos   
collègues ont salué chaque sœur et leur ont offert une      
variété de délicieuses friandises du temps d'Émilie et un 
verre rafraîchissant de punch au cidre, du genre    
qu’Émilie et monsieur Gamelin auraient préparé avec les 
pommes de leur verger. Nous imaginions Émilie leur   
servant ces petites douceurs avec beaucoup d'amour et 
de joie.   
 

Parmi ces délices, on trouvait :  

 

• Tête fromagée sur des craquelins 

• Terrine de lapin sur du pain  

• Fromage Paillasson - Depuis 1636 (fromage spé-

cial; la première variété de fromage produite au 

Canada) 

• Pain de ménage - Recette d’artisan                        

      (pain fabriqué selon une recette de cette époque) 

• Beurre de pommes à l’ancienne 

 

Tout le monde était joyeux, ravi de se retrouver en-
semble et de raviver des souvenirs. Les gâteries ont aus-
si été grandement appréciées de tout le monde!  

Dîner au Centre international Providence 

Après le déroulement du programme, les collègues du 
Centre se sont réunis pour célébrer leur festin de Noël et 
pour souligner la reconnaissance des années de service, 
en conservant le même esprit de célébration comme 
dans le temps d'Émilie. L'accueil à la « maison » d'Émilie 
fut une délicieuse surprise. Nous avons été chaleureuse-
ment accueillis, comme si nous faisions nous-mêmes 
partie des gens tant aimés dont Émilie prenait soin. 

Les tables de la salle à manger étaient décorées simple-
ment avec de beaux petits bocaux remplis d'eau dans 
lesquels flottaient des canneberges et des branches de 
conifères, une petite bougie ronde allumée flottant à la 
surface. Des pommes rouges et des branches de          
conifère fraîchement coupées étaient également dispo-
sées sur les nappes blanches.  

Un sapin de Noël était décoré de guirlandes  de canne-
berges et de tranches de pommes séchées suspendues. 
Certains de nos collègues, vêtus de costumes d'époque, 
nous ont accueillis pour nous servir le délicieux repas de 
Noël traditionnel d'Émilie. L'atmosphère festive a réelle-
ment fait que la salle à manger ressemble à la maison 
d'Émilie. Tout au long du repas, nos hôtesses ont parta-
gé des histoires de Noël passées, incarnant toute la    
gentillesse et la chaleur d'Émilie. 
 

Menu de Noël 
 

Après avoir prié ensemble en bénissant le repas, nous 
avons savouré un généreux festin, débutant par un bol 
de soupe aux pois bien chaude pour nous réchauffer le 
cœur et le corps, suivi d'un saumon cuit à la perfection 
ou d’une tendre bavette grillée. Nous avons, bien sûr, 
dégusté aussi la traditionnelle tourtière (tarte à la viande) 
et le ragoût boulettes de viande dans une sauce riche, 
accompagnés de légumes marinés (betteraves, chou-
fleur et oignons rouges) et de délicieuses tartes aux 
pommes faites maison comme dessert. Ces plats de 
l'époque d'Émilie continuent d'être des spécialités       
traditionnelles de Noël pour de nombreuses familles 
québécoises.  
 

Nous nous sommes rappelées que le choix de              
nourriture disponible était limité pendant l'hiver à 
l'époque d'Émilie. Aujourd’hui, nous sommes tellement 
habitués à acheter des légumes frais, des fruits et de la 
viande toute l'année alors qu'à son époque, il n'y avait 
pas de tomates fraîches ni d'autres légumes frais du    
jardin en hiver.  En fait, tout ce qui était conservé dans la 
cave à légumes ou mis en conserve pendant la période des 
récoltes faisait partie du menu de Noël.  
 

Nous avons également dégusté une gourmandise spé-
ciale : le pain maison de grand-mère (pain de ménage) 
fraîchement sorti du four, accompagné de beurre !     
Émilie faisait tout cela sans électricité ni réfrigération, et 
l'eau qu'elle utilisait provenait du puits ! Heureusement, 
nos collègues, les boulangers qui ont préparé les déli-
cieux pains et tartes, ont pu utiliser l'électricité !  
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Au cours du repas, 
nous avons rendu 
hommage à quatre 
collègues qui ont 
accompli 25, 20 et 
15 ans de service. 
Nous leur avons 
exprimé nos félici-
tations et notre       
gratitude pour leur 
fidèle collabora-
tion, en leur remet-
tant quelques pré-
sents. 

L'expérience de 
recréer Noël à 
l'époque d'Émilie 
nous a permis     
de prendre cons-
cience de ce qui 

était disponible dans son temps.      Il n'y avait pas de 
chocolat, ni de vin pour les francophones, sauf pendant la 
messe. Il n'y avait pas de craquelins, pas de fours élec-
triques ou à gaz, pas d'appareils électroménagers 
(comme des mixeurs), pas de machines à pain, pas de 
lave-vaisselle ni de réfrigérateurs. Même si nous pensons 
que les choses étaient « simples », nous devons nous 
rappeler qu'il fallait plus de temps pour tout préparer, y 
compris les décorations, la cuisine et l’emballage des     
cadeaux.  Consacrer du temps aux autres s'ajoutait au 
« labeur de l'amour ». Nous pouvons ainsi songer à la 
joie que ce labeur aimant apportait à ceux qui en étaient 
témoins. 

À la fin de cette journée bien animée, nous étions tous 
très reconnaissants envers nos collègues, qui grâce à 
leur créativité, nous ont permis de vivre et d'apprécier 
Noël à travers les yeux de la bienheureuse Émilie et de 
nous remémorer son héritage. 
 

Conclusion 

Alors que nous attendons avec impatience le printemps 
et la saison de Pâques, rappelons-nous également les 
bénédictions que nous avons reçues pendant la saison 
de Noël et tout au long de l'année 2025. Nous deman-
dons à la bienheureuse Émilie Tavernier-Gamelin 
d'intercéder en votre faveur pour toutes vos intentions 
particulières et de vous inspirer à imiter son exemple en 
répondant avec amour et sollicitude aux besoins des 
personnes pauvres et vulnérables.    

Nous prions également pour la paix, l'espoir et la récon-
ciliation dans notre monde et nos nations divisés et trou-
blés, en commençant par la paix dans nos familles, nos 
communautés et en nous-mêmes. 

En la Providence, 

 

Karin Dufault, s.p. 
Vice-postulatrice 
Bureau de la Cause Émilie Tavernier-Gamelin  

Poème 
 

« Mère Émilie : Fleur d'humilité,   
graine de charité » 

 
Dans le jardin de l'âme, Mère Émilie fleurit,  

fleur d'humilité que le ciel embrasse,  
semence de charité qui dans l'amour repose,  

brille d'une lumière éternelle  
où la douleur périt. 

 
Chacun de ses gestes  

est un fleuve de dévouement,  
chaque mot, rosée de réconfort et de calme,  

sa vie, phare d'espoir qui ne s'éteint pas,  
guide dans l'obscurité vers la plaine fertile. 

 
Dans son regard se reflète le firmament,  

dans son sourire, le soleil qui illumine tout,  
sa foi est le vent qui anime le cœur.  

 
Mère Émilie, 

exemple vivant de vertu et de bonté, 
ton héritage est une poésie  

que le monde chante, 
dans chaque cœur une flamme qui se lève, 

vers la plénitude et la fraternité. 
 
 

Écrit par un fidèle dévot de Mère Émilie : 
Gustavo Alonso Ramírez Moreno,  

Frère franciscain 
Pérou, 2024  

¿Vous déménagez?  
Merci de nous envoyer votre nouvelle adresse postale 
ou électronique!  
 

  lotero@providenceintl.org 
 

        (514) 334-9090 
  12055, rue Grenet, Montréal, QC H4J 2J5  Canada 

mailto:lotero@providenceintl.org
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Remerciements à Émilie  
 
 

Veuillez adresser toute faveur obtenue et demande de  
 prière, ainsi que toute donation et contribution  

pour des messes et lampions au : 
 
 

Bureau de la Cause Émilie Tavernier-Gamelin 
12 055, rue Grenet Montréal, Québec H4J 2J5 Canada 

514 334-9090 
 

      Sœur Karin Dufault, s.p.           Lorena Otero 
           Vice-postulatrice                 Adj. admin. et guide de musée  
               Poste 208                                         Poste 217      

  kdufault@providenceintl.org                 lotero@providenceintl.org 

À  la bienheureuse Émilie,  
nous confions  

toutes les intentions  
que vous portez dans votre cœur,  

tant au point de vue   
spirituel que temporel;   

elle saura sûrement prêter  
une oreille attentive  
à tous vos besoins. 

Remerciements à Émilie Remerciements à Émilie 
 

Émilie , tu prêtes une oreille attentive à tous nos besoins… Merci ! 

Voici une contribution pour une messe à 
l'occasion du 20e anniversaire de mon 
petit-fils É. Merci Émilie, de redonner la vie 
à B., qui a reçu une greffe de moelle 
osseuse à l’Hôpital du Sacré-Cœur de 
Montréal. Comme j’ai une grande 
confiance en Mère Émilie Gamelin, je la 
prie tous les jours, et à chaque année je 
fais dire une messe. Merci de déposer ma 
demande de prière sur le tombeau de la 
bienheureuse Émilie à l’intention de trois 
de mes sœurs qui sont très malades. 
 C.L., Ruisseau-à-Rebours, QC  
 
Veuillez accepter ce petit don comme 
remerciement pour faveurs obtenues. 
Union de prières pour que P. obtienne un 
nouveau chien Mira, son dernier 
compagnon étant décédé récemment. 
 M.T., Malartic, QC 
 
Voici une petite offrande en remerciement 
à Mère Gamelin pour les multiples faveurs 
obtenues. Merci d’être présente dans ma 
vie et pour tout ce que vous faites pour 
moi! Merci, Émilie, de veiller sur moi et sur 
ma famille, d’être là pour nous! J’ai une 
confiance absolue en Mère Gamelin et je la 
prie chaque jour. J.L., Paspébiac, QC  
 
Je fais un petit don pour la Cause Émilie-
Gamelin et demande à Mère Émilie de 
nous aider à vendre une maison. Merci de 
continuer la Cause de Mère Gamelin! 
 R.D., Sainte-Ursule, QC  
 
Merci pour vos prières, mes chères sœurs. 
Merci, Émilie, d’intercéder pour moi et ma 
famille auprès de Dieu.  
 G.A., Louiseville, QC  
 
Merci Émilie de nous protéger. Priez pour 
nous et que la Divine Providence nous 
protège. Divinement guidés, divinement 

protégés. Merci de guérir C. et d’aider mon 
mari à accepter sa maladie. 
 J.V.P., Shawinigan, QC  
 
Je dois subir une intervention chirurgicale à 
cœur ouvert et des opérations pour 
cataractes. Je penserai à Émilie durant le 
déroulement des opérations. Que la 
bienheureuse Émilie continue à agir à 
travers la Providence. Pour la remercier de 
m’accompagner fidèlement moi, mon fils 
et mes petits-enfants, je fais un don pour la 
Cause Émilie Gamelin. 
 L.A., Saint-Christophe d’Arthabaska, QC  
 
Je vous fais parvenir un don pour la Cause 
Émilie-Gamelin. Je demande à Émilie de 
prier avec moi pour deux causes spéciales 
et je la remercie de m’aider à traverser ces 
difficultés.  
 G.D., St-Édouard-de-Maskinongé  
 
Je demande à Émilie de veiller sur ma fille 
qui doit accoucher d’un garçon et je prie 
pour la santé de ma petite famille. 
 L.T., Boischatel, QC  
 
Ma petite-fille se cherche un logement, je 
compte sur Mère Gamelin pour l’aider à en 
trouver un convenable. Merci de remettre 
cette demande dans les mains de cette 
Grande dame [de Montréal] qui, de son 
vivant, a accueilli tant de personnes en 
détresse. Je joins un don pour soutenir vos 
œuvres et vos causes. 
 J.A., Pointe-Claire, QC 
 
Je vous envoie une contribution pour              
la Cause Émilie Tavernier-Gamelin.                   
Je remercie Mère Gamelin, ainsi que sœur 
Yvette Demers, s.p., pour tout ce qu’elles 
ont réalisé pour la Cause. Je vous demande 
de prier pour ma santé. 
 C.R., Sorel-Tracy, QC   

Merci Émilie, pour toutes les grâces que tu 
déverses sur la Maison Kangourou. 
Continue d’aider les enfants et leurs 
familles à travers cette œuvre que nous 
avons bâtie ensemble.  J.F., Montréal, QC  
 
Nous tenons à remercier la bienheureuse 
Émilie Tavernier-Gamelin pour son écoute, 
pour les faveurs obtenues par son 
intercession au fil de toutes ces années et 
pour sa présence à nos côtés durant les 
moments difficiles de notre vie. Émilie, tu 
as toujours une place spéciale dans le 
cœur de la famille R. Qu’elle continue à 
veiller sur nous tous! À la douce mémoire 
de A. et C.R., et de M. R. 
 M. et M.R., Montréal, QC  
 
J’ai tellement confiance en Émilie ; je la 
prie tous les jours en tenant une image à 
son effigie.  Anonyme, Montréal, QC 

Ressources et inspiration 
https://providenceintl.org/ressources-

et-inspiration/ 

Bienheureuse Émilie,  
priez pour nous ! 

Karin Dufault, s.p. 
Vice-postulatrice 
Bureau de la Cause Émilie Tavernier-Gamelin  

mailto:kdufault@providenceintl.org
mailto:lotero@providenceintl.org
https://providenceintl.org/ressources-et-inspiration/
https://providenceintl.org/ressources-et-inspiration/

